
CHAMBRE DES COMMUNES

ront dire de lui, comme de sir Christopher
Wren: "Si vous voulez voir son monument
regardez autour de vous."

M. Donald M. Fleming (Eglinton): Puis-je
ajouter quelques mots monsieur l'Orateur?
Les labeurs qu'entraîne la fonction publique
ne sont pas étrangers à la mort de notre
collègue, M. Joseph Harris. Nous avons en-
tendu louer, ce matin même et comme il se
devait, son esprit de service public, son appli-
cation au travail, ses succès, et l'intérêt qu'il
portait au bien-être de ses concitoyens. Il
a passé la moitié de sa vie au service du
public, ici même dans cette Chambre des
communes; ce sont des états de service rare-
ment égalés. Parce que j'avais en lui un
ami et un camarade loyal, je puis dire
qu'aussi longtemps que les Canadiens recon-
naîtront la valeur de la fonction publique,
remplie sans ménagement, le nom de Joseph
Harris restera gravé dans la mémoire des
citoyens reconnaissants.

M. G. J. Tustin (Prince-Edward-Lennox):
Ayant connu Joe Harris depuis plus long-
temps que tout autre membre de la Chambre,
je désire ajouter quelques mots. Je me
rappelle que, le jour même où j'allais pour
la première fois à l'école publique, Joe Harris
s'est présenté chez moi et que nous avons
fait route ensemble. Nous avons toujours
été dans la même classe à l'école publique
et nous avons quitté l'école le même jour.
Depuis, nous sommes toujours restés amis.
Nous avons été voisins pendant de nombreu-
ses années, Harris étant né du côté sud de
la route du rang, tandis que je suis né du côté
nord, presque en face.

Je pense que tous les membres de la
Chambre partagent les sentiments exprimés
ce matin au sujet de Joseph Harris. Il était
dans sa jeunesse un brillant élève. Pour-
suivant ses études, il obtint sa maîtrise ès
sciences et fit servir sa formation scientifique
à améliorer les produits de la maison à la-
quelle il était attaché. Chacun conviendra
sans doute qu'il a réussi à titre de fabricant
et d'industriel. Il faut rappeler je crois, pour
rendre hommage à son jugement que jamais,
au cours de sa longue carrière dans les
affaires, une seule grève n'a éclaté dans son
établissement qui comptait cependant un
grand nombre d'employés.

Pour terminer, monsieur l'Orateur, je tiens
à me joindre à ceux qui ont pris la parole
avant moi pour offrir nos sincères condolé-
ances à M"" Harris et aux membres de sa
famille.

[M. Diefenbaker.]

LE CABINET
ANNONCE DE CHANGEMENTS-MINISTRE DES

PÊCHERIES ET SOLLICITEUR GÉNÉRAL
Le très hon. L.-S. Si-Laurent (premier

ministre): Je désire faire part maintenant des
changements survenus au sein du cabinet
depuis l'ajournement de la Chambre en juillet.
L'hon. R. W. Mayhew a été nommé
ambassadeur et ministre plénipotentiaire du
Canada au Japon. L'hon. James Sinclair
est devenu ministre des Pêcheries le 15
octobre. Le même jour, l'hon. Ralph O.
Campney a été nommé solliciteur général.

Qu'on me permette de déposer les décrets
du conseil relatifs à ces nominations. J'ajoute
qu'avant de prêter le serment d'office à titre
de ministres de la Couronne, M. Sinclair et
M. Campney ont démissionné de leurs postes
respectifs d'adjoint parlementaire au ministre
des Finances (M. Abbott) et d'adjoint parle-
mentaire au ministre de la Défense nationale
(M. Claxton).

ORDRE DE DÉPÔT DE DOCUMENTS
DEMANDE DE RENSEIGNEMENTS AU SUJET DU

DÉPÔT DE CERTAINS DOCUMENTS

M. George A. Drew (chef de l'opposition):
Vu que le premier ministre (M. St-Laurent) a
déposé certains rapports, il me semble oppor-
tun de signaler que dix-huit ordres de dépôt
de documents, approuvés par la Chambre,
n'ont pas encore été exécutés. A-t-on l'inten-
tion de déposer ces documents ce matin?

Le très hon. L.-S. Si-Laurent (premier
ministre): Je n'ai pas vérifié s'il y en a dix-huit
mais je sais qu'on va en déposer immédiate-
ment un certain nombre.

M. Knowles: Le ministre de la Justice nous
dirait-il s'il va dès aujourd'hui déposer des
documents préparés sous l'empire de la loi
des enquêtes sur les coalitions?

L'hon. M. Garson: Monsieur l'Orateur, j'es-
time qu'il serait préférable d'attendre que la
nouvelle législature soit inaugurée; les dé-
putés pourront alors aborder le sujet s'ils le
désirent. Le rapport a déjà été rendu public.

M. Knowles: La nouvelle session, j'espère.
L'hon. M. Garson: Oui, la nouvelle session.
M. Drew: Monsieur l'Orateur, avant que

vous mettiez fin aux travaux de la présente
session, je me permets de signaler que même
après le dépôt de ces derniers documents, il
reste dix ordres de dépôt de documents aux-
quels on ne s'est pas encore conformé. Je
prie le Gouvernement de nous dire ce qu'il se
propose de faire à ce sujet, afin que nous ne
terminions pas la présente session sans savoir
ce qu'il adviendra de ces ordres de dépôt


